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En avril 2007, le Centre d’études de l’emploi a 

publié un rapport sur Les disparités spatiales 

du retour à l’emploi. Les auteurs de cette étude 

tentent d’apporter une réponse à la question : 

« Où a-t-on, en France, le plus de chances de ne 

pas rester trop longtemps au chômage ? » 

Présentant cette étude, Alternatives économi-

ques, dans son numéro d’octobre 2007, présente 

une carte de la durée nette moyenne du chôma-

ge par bassin de vie, exprimée en mois. Dans la 

presque totalité de la Mayenne, cette durée 

moyenne est inférieure à 8,2 mois. Le départe-

ment fait ainsi partie des zones où on sort du 

chômage le plus vite. 

L’auteur de l’article explique que « l’emploi en 

Mayenne profite de l’implantation de poids 

lourds de l’agroalimentaire (Socopa, Lactalis) ». 

On pourrait également formuler l’hypothèse 

qu’un faible taux de chômage génère une plus 

courte durée de chômage. 

En Mayenne, on sort vite du chômage 

Actualités statistiques 

We feed the world à Château-Gontier 

Écologie 

La Lettre du CEAS n° 226 d’août 2007 présentait 

We feed the world (Le marché de la faim), documen-

taire autrichien d’Erwin Wagenhofer, présenté à 

Commer, le 6 juillet dernier, en ouverture de 

« Planète en fête ». Atmosphères 53 présentera de 

nouveau ce documentaire le vendredi 19 octobre, à 

20h30, au cinéma « Le Palace », à Château-Gontier. 

Séquences d’octobre 2007 (bulletin d’Atmosphères 

53) précise que We feed the world est « un film sur la 

pauvreté au cœur de la richesse, qui éclaire la ma-

nière dont notre nourriture est produite et répond 

aux questions que le problème de la faim dans le 

monde nous pose ». 
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« L’intégrisme, c’est ce qui fait les guerres, c’est ce qui empêche de 

dialoguer, c’est ce qui empêche d’être curieux de ce que pense l’autre, alors que 

l’autre détient toujours une part de vérité. Si ce n’était pas le cas, nous ne serions pas 

biologiquement et ethnologiquement divers, et nous ne serions donc pas humains ». 

Jean-Marie Pelt (entretien), Nouvelles clés n° 54 de juin, juillet et août 2007. 

La pensée hebdomadaire 

Sommes-nous seuls ? 

On se pose la question depuis 3 000 ans 

Astronomie 

Selon le philosophe grec Anaximandre de Milet 

(610-546 av. J.-C.), plusieurs mondes peuvent se 

trouver simultanément dans l’apeiron, l’infini en 

grec. 

Pour le philosophe grec Démocrite d’Abdère 

(460-370 av. J.-C.), il existe dans le vide un nom-

bre infini de mondes, dont certains différent tota-

lement du nôtre. L’Univers dans son ensemble se 

développe jusqu’à ce qu’il ne puisse plus rien en-

glober. 

Epicure (341-270 av. J.-C.), également philoso-

phe grec, reprend l’idée de Démocrite des mondes 

multiples, peuplés selon lui d’êtres vivants très 

différents de nous. 

Epicurien, Lucrèce (98-55 av. J.-C.), philosophe-

poète latin, écrit : « Il y a, dans d’autres régions de 

l’espace, d’autres terres que la nôtre, et des races 

d’hommes différents, et d’autres espèces sau-

vages ». 

En 1440, le cardinal Nicolas de Cues (1401-

1464) estime que l’Univers, même s’il n’est pas 

infini, peut contenir plusieurs mondes, également 

habités. 

Le 17 février 1600, Giordano Bruno, philosophe 

et théologien italien, est brûlé vif à Rome pour 

avoir défendu l’idée d’un Univers infini peuplé 

d’une pluralité de mondes. 

En 1610, après sa découverte des satellites de Ju-

piter, Galilée affirme qu’il y a d’autres « centres » 

dans l’Univers que celui que forme la Terre pour 

la Lune. 

A la fin du XVIIe siècle, Christiaan Huygens, 

mathématicien, astronome et physicien néerlan-

dais, affirme que les autres corps du Système so-

laire, à part la Lune, sont probablement habités. 

Il appelle ces habitants des « planéticoles ». 

En 1752, Voltaire publie Micromégas, un conte 

dont le héros voyage de planète en planète et rend 

visite aux Terriens. 

En 1862, Camille Flammarion publie La plura-

lité des mondes habités, où il évoque les conditions 

d’habitabilité des planètes du Système solaire. 

Aujourd’hui, après les tentatives de détection de 

signaux extraterrestres, les tentatives de commu-

nication (envoi de messages), la découverte d’exo-

planètes (en dehors du Système solaire), la ques-

tion de la vie ailleurs n’est pas tranchée. 

Sacrées caricatures ! 

La Lettre du CEAS n° 228 d’octobre 2007 évoque l’ouvrage de Jeanne 

Favret-Saada sur l’affaire des caricatures danoises du prophète Ma-

homet. Pour approfondir cette question, on peut regarder le docu-

mentaire germano-danois de Karsten Kjaer : Sacrées caricatures !, 

diffusé par la chaîne Arte le mardi 16 octobre 2007, à 20h40, dans le 

cadre d’une soirée thématique sur la démocratie. 


